
A l’écoute du texte 

 

L e c t u r e  d e  l a  B i b l e  

 

 JE M’APPROCHE 
 
Le livre de Malachie se présente comme un dialogue entre Dieu et le peuple d’Israël. Le 
Seigneur parle à son peuple et, au cours de cette discussion, dévoile les manquements spiri-
tuels et religieux des israélites envers lui. Dieu expose aussi l’orgueil et l’aveuglement du peu-
ple qui se croit parfait, inatteignable et obligatoirement favorisé de Dieu, alors qu’il essaye de 
« tromper » le Seigneur (Ml 3.8). 
 
En posant un contexte de jugement à partir du chapitre 3, L’Eternel invite les enfants d’Israël 
à se tourner de nouveau réellement vers lui afin d’être pardonnés et bénis. Pourtant, le peuple 
marque des résistances, refusant de voir en quoi il a mal agi. 
 
Dans Malachie 3.13 à 4.3 (dans certaines versions les v.19 à 24 du ch.3 correspondent aux 
v.1 à 6 du ch.4) le peuple fait un constat dramatique : il ne sert à rien de servir Dieu, car ceux 
qui ne suivent pas ses voies semblent se porter aussi bien, voire mieux que les justes. 
 
Dieu fait alors une promesse au peuple afin de le rassurer : un livre du souvenir est crée pour 
ceux qui craignent l’Eternel. 

Question  
brise-glace : 
Avez-vous des 
objets ou des ri-
tuels pour garder 
vos souvenirs ? 
Quels sont-ils ? 

De peur d’oublier ! 
 
 Malachie 3.13-4.3 
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 J’OBSERVE 
 
 Dans Malachie 3.13 à 4.3, deux visions différentes s’opposent : celle du peuple et celle de 

Dieu. Repérer les passages qui constituent l’une et l’autre. 

 Faire une liste, premièrement, des reproches adressés par le peuple à Dieu. Autour de 
quelles notions ces reproches tournent-ils ?  

 Ensuite, lire attentivement 3.18 et 4.1 à 3. Comment ces versets répondent-ils aux inquié-
tudes du peuple ? 

 Au verset 16, est évoqué un livre écrit devant Dieu. Si vous en avez la possibilité, regar-
der dans différentes versions comment est qualifié ce livre. En quoi, à votre avis et d’a-
près les différentes traductions, consiste-t-il ? 

 Pour quelle raison, d’après le verset16, Dieu prend-il la décision de l’écriture de ce livre ? 
Pour le bénéfice de qui est-il écrit ?  

 Malachie 3.18 parle de faire la différence entre le juste et le méchant. Comment cette 
différence peut-elle être faite ? (Mettre en lien les v. 17,18 et 4.1) 

 Comparez les champs lexicaux de 4.1 à propos des méchants et de 4.2 à propos des jus-
tes. Quelles images donnent-ils de l’avenir des uns et des autres ? Répondent-ils efficace-
ment aux reproches du peuple, et pourquoi ? 

  JE COMPRENDS 
 
Le texte de Malachie 3.13 à 4.3 est présenté comme un dialogue. Le peuple d’Israël fait un 
constat qui est en réalité un reproche à Dieu : il considère injuste que les « méchants », ceux 
qui ne suivent pas les voies de Dieu, ne soient pas punis et réussissent leur vie. Leur dis-
cours, aux versets 14 et 15, tourne autour de la notion de justice, mais aussi de profit. En 
effet, il semble dire qu’ils ne sont pas plus heureux de suivre les préceptes de Dieu. Ils n’en 
tirent aucun avantage.  
Comme le précise le verset 13, les mots utilisés par le peuple sont très forts : « C'est en vain 
que l'on sert Dieu » et même « marcher avec tristesse à cause de l'Éternel » (3.14). 
 
C’est alors au tour de Dieu de prendre la parole. Ce qui est surprenant, c’est que le texte 
précise exactement ce qui pousse Dieu à répondre : « Alors ceux qui craignent l'Éternel se 
parlèrent l'un à l'autre » (3.16). L’oreille de Dieu est attentive à ceux qui veulent le servir. Il 
ne souhaite pas les voir se décourager et oublier qu’il est juste.  



 

 

 J’ADHERE 
 
Ais-je parfois l’impression que la façon dont les choses se passent autour de moi est injuste ? 
Après avoir étudié ce texte, comment puis-je surmonter la frustration que cela peut engendrer ? 
 
Si un livre de souvenirs est en train d’être écrit en faveur de ceux qui craignent et honorent 
Dieu, en quoi cela peut-il m’encourager dans ma vie de tous les jours et mes efforts pour sui-
vre les voies de Dieu ? 
 
La notion de justice est très forte dans ce texte, et le châtiment réservé aux « méchants » 
peut choquer notre compréhension contemporaine. Comment comprendre ces affirmations ? 
Quelle doit être notre attitude aujourd’hui envers ceux qui nous semblent être des 
« méchants » ? 

 Un livre de souvenirs, parfois traduit par livre d’évocation ou de mémoire, commence 
à être écrit devant Dieu. Mais le texte précise que ce livre est au bénéfice de ceux qui crai-
gnent le Seigneur. 
 
La suite du texte prend la forme d’une promesse solennelle de Dieu envers ceux qui mettent 
leur confiance en lui et désirent suivre ses voies. Cette promesse prend un double aspect qui 
répond aux différentes critiques qui lui avaient été adressées : 
 
 Il se souviendra de ceux qui l’aiment, il aura pour eux un regard doux de compassion et les 

traitera comme ses propres fils. Il les guérira car il est un Dieu d’amour. Quelle réponse à 
ceux qui disaient qu’il est vain et triste de servir Dieu ! 

 L’injustice de ceux qui pratiquent le mal ne sera pas impunie. Les conséquences de leurs 
actes apparaîtront au jour du jugement, car Dieu est aussi un Dieu de justice. 
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 Ce que les hommes pensent Ce que Dieu promet 

C'est en vain que l'on sert Dieu ! 

Ils seront à moi, dit l'Éternel des armées, Ils m'appar-
tiendront, au jour que je prépare ; j'aurai compassion 

d'eux, comme un homme a compassion de son fils qui 
le sert. 

Qu'avons-nous gagné à observer ses préceptes... Mais pour vous qui craignez mon nom, se lèvera le soleil 
de la justice, et la guérison sera sous ses ailes. 

Et à marcher avec tristesse à cause de l'Éternel des 
armées ? 

Vous sortirez, et vous sauterez comme les veaux 
d'une étable. 

Nous estimons heureux les hautains ; oui, les méchants 
prospèrent, 

Car voici, le jour vient, ardent comme une fournaise. 
Tous les hautains et tous les méchants seront comme 

du chaume. 

ils tentent Dieu, et ils échappent... Le jour qui vient les embrasera, dit l'Éternel des  ar-
mées, il ne leur laissera ni racine ni rameau. 

 JE MEDITE 
 
Dieu, parfois je ne comprends pas le monde qui m’entoure, 
Il est si féroce que je me demande si tu fermes les yeux 
Toujours plus pour les riches, et moins aux malheureux 
Quand l’amour fane et s’étiole alors que les gens courent. 
 
Pourtant je veux encore mettre en toi ma confiance, 
Car je sais que ton cœur n’oublie aucun des tiens 
Les petits et les faibles, tout au creux de ta main 
Le jour de ton retour sera leur récompense. 
 
Je veux me souvenir chaque jour de tes bontés 
Mais toi, Ô mon Seigneur, oui, souviens-toi de moi 
De mes faibles efforts, pour vivre selon tes voies 
Que ton amour comble mes lacunes, mes lâchetés. 
 

« J'aurai compassion d'eux, comme un homme a compassion de son fils qui le sert. 
Et vous verrez de nouveau la différence entre le juste et le méchant, 

entre celui qui sert Dieu et celui qui ne le sert pas. » 


